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Des parents se mobilisent 
   pour la catéchèse

«La catéchèse, ça mange quoi en hiver?», 
demandait l’autre. Ça se nourrit surtout de la 
Parole de Dieu et ce, pas seulement en hiver, 

mais en tout temps. Et «le but définitif de celle-ci est 
de mettre quelqu’un non seulement en contact mais en 
communion, en intimité avec Jésus-Christ». (Jean-Paul 
II, La catéchèse en notre temps, no. 5).
 En matière de catéchèse, notre diocèse a 
pris un virage majeur en 2012 lorsque l’Assemblée 
des prêtres, appuyée par des laïcs, a eu l’audace et le 
courage d’adopter 5 grandes résolutions dont les deux 
plus importantes furent:
1. Les Parcours continus de catéchèse pour les enfants 
d’âge scolaire qui demandent un sacrement;
2. Les Catéchèses pour les parents qui demandent un 
sacrement pour leur enfant d’âge scolaire.
 Cela s’imposait, vu la fin de l’enseignement 
religieux dans certaines écoles maintenant devenues 
publiques. Des paroisses se sont donc relevé les 
manches pour organiser et offrir des Parcours continus 
de catéchèse, incluant la préparation sacramentelle.
 En février 2015, dans le cadre du Parcours 
de formation liturgique et sacramentelle dispensé 
dans notre diocèse, Mme Marie-Josée Poiré de 

l’Office national de liturgie, venait confirmer ce 
virage: « C’est le rôle de la paroisse d’engendrer des 
chrétiens, car l’Église reconnaît ne plus pouvoir se 
fier à l’environnement social pour assurer la fonction 
d’annoncer l’Évangile». Mais attention!  Ceci n’enlève 
rien au rôle des parents qui sont et seront toujours les 
premiers éducateurs de la foi de leurs enfants.  Et notre 
Église diocésaine ne les a pas oubliés puisqu’elle leur 
offre maintenant des catéchèses afin de les aider et de 
les supporter dans leur mission de transmission de la 
foi catholique à leurs enfants. Et en cela, l’archidiocèse 
de Saint-Boniface est avant-gardiste au sein de l’Église 
canadienne.  
 Il en résulte donc que la catéchèse nous concerne 
tous et toutes et qu’elle est appelée à se déployer en tout 
lieu, que ce soit à la maison ou dans les salles de nos 
églises et de nos écoles, car «au cœur de la catéchèse, 
nous trouvons essentiellement une Personne, celle 
de Jésus de Nazareth, «Fils unique du Père, plein de 
grâce et de vérité», qui a souffert et qui est mort pour 
nous et qui maintenant, ressuscité, vit avec nous pour 
toujours. C’est Jésus qui est «le Chemin, la Vérité et la 
Vie», et la vie chrétienne consiste à suivre le Christ »  
(Jean-Paul II, Ibid., no. 5). 

En ce numéro...

Des parents de Saint-Georges se sont mobilisés pour offrir 
la catéchèse en français aux enfants de la communauté. 
Près d’une dizaine de familles de Saint-Georges collaborent 

ensemble depuis l’année 2014-2015 pour offrir aux jeunes 
francophones de la communauté, de la première à la sixième année, 
des leçons de catéchèse.
 « Il n’y a pas eu de catéchèse à Saint-Georges pendant de 
nombreuses années car nous sommes une petite communauté et 
notre paroisse n’a pas beaucoup de moyens, mais nous voulions que 
ça change, raconte la responsable de la catéchèse et mère de quatre 
enfants » : Katherine Wingate.
 Elle se souvient en effet de sa jeunesse quand elle suivait des 
leçons d’enseignement religieux à l’école. « Je voulais ça aussi pour 
mes enfants, je désirais qu’ils puissent comme moi rencontrer Jésus et 
avoir une relation avec Dieu, confie-t-elle. Pour cela, il n’aurait pas été 
suffisant de juste aller à la messe avec eux, et avec quatre enfants, je 
n’avais pas assez de temps pour m’occuper seule de leur donner toute 
la catéchèse».
 C’est grâce à un don en argent de sa meilleure amie, 
soudainement décédée depuis, que Katherine a pu faire de son rêve 
de la catéchèse en français pour ses enfants, une réalité. « Mon amie 
savait à quel point c’était important pour moi.  Elle a donc décidé 
de supporter le projet en le finançant, se réjouit Katherine. Son don 
a vraiment été le déclencheur de la catéchèse à Saint-Georges». Le 
support de la paroisse, du curé M. l’abbé Maurice Jeanneau et du 
Service diocésain de la catéchèse fut aussi déterminant.

 Cette maman catholique apprécie avoir bénéficié du soutien 
de la direction de l’École communautaire Saint-Georges, où ont 
lieu les leçons de catéchèse. « L’école nous a tout de suite ouvert ses 
portes  », souligne-t-elle.
 Quant aux autres parents de la communauté, plusieurs se sont 
portés volontaires pour mettre la main à la pâte. « On s’est divisés en 
trois différents niveaux de catéchèse, avec deux ou trois catéchètes 
pour chaque groupe. Cette année, pour le moment, nous avons 13 
jeunes d’inscrits.
 « Par ailleurs, nous offrons à tous les enfants de la catéchèse 
une collation-santé car les rencontres ont lieu juste après l’école, de  
15 h 30 à 17 h, et les enfants ont faim. La première année, cette 
collation venait de nos poches. Cette année, on a organisé un souper 
et une soirée de collecte de fonds pour la financer et tout le monde a 
fait sa part pour le bien des enfants de notre communauté », conclut-
elle.

La catéchèse: Ça mange quoi en hiver?
Par: Diane Bélanger
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Les paroisses Cathédrale et Saints-
Martyrs-Canadiens ont uni leurs 
forces pour offrir à leurs jeunes 

paroissiens respectifs des parcours de 
catéchèse continue et sacramentelle 
en commun.
 « Quand la catéchèse est sortie 
de l’École Lacerte, il y a cinq ou six ans, 
la paroisse Saints-Martyrs-Canadiens 
a dû s’adapter pour offrir elle-même 
cette catéchèse, se souvient Jeanne 
Grégoire-Régnier, responsable de la 
catéchèse. À l’École Taché, la même 
chose s’est produite il y a un an et 
c’est la paroisse Cathédrale qui a dû  
alors s’adapter».
 Mais, pour chacune des 
paroisses, trouver assez de bénévoles 
pour assurer tous les niveaux de 
catéchèse et la préparation aux 
sacrements présentait un défi. Une 
solution : unir ses forces. C’est avec 
l’aide de Jeannine Sorin, responsable 
pour les jeunes de la Cathédrale, que 
ce partenariat a été mis sur pied.
 Or, la paroisse Saints-Martyrs-
Canadiens, où se déroulent les 
catéchèses, se prêtait bien à ce partage, 
ayant notamment à sa disposition 
beaucoup de salles et de matériel.
 « Ensemble, on a pu trouver 
une trentaine de bénévoles, se 
réjouit Jeanne Grégoire-Régnier : 
des parents, des grands-parents et 
même des paroissiens sans enfant 
dans le parcours. On peut ainsi mieux 

partager les idées et les ressources. Ça 
rend la catéchèse plus dynamique, plus 
intéressante pour les jeunes ».
 « De plus, avec une centaine de 
jeunes au total, ça nous fait un plus gros 
nombre d’enfants par groupe, ajoute la 
responsable des sacrements, Jacqueline 
Beaudette. Ça rend les interactions 
plus riches ».  
 Quant aux parents, « ils 
étaient contents qu’il y ait toujours de 
la catéchèse pour les enfants, même 
après qu’elle ne soit plus offerte dans 
les écoles » poursuit-elle.
 Jeanne s’occupe de la 
catéchèse continue, commune aux 
deux paroisses depuis octobre 2015, 
tandis que Jacqueline est responsable 
de la préparation aux sacrements des 
jeunes et de leurs parents. « Ceux-ci 
s’y préparent en même temps, mais ils 
reçoivent leur enseignement propre 
dans des locaux différents », précise-
t-elle. Cependant, pour chacun des 
sacrements, soit la Réconciliation, 
la Première Communion et la 
Confirmation, leur célébration a lieu 
dans chacune des paroisses respectives.
« Ce partenariat, conclut Jeanne 
Grégoire-Régnier, est aussi l’occasion 
pour les jeunes de faire la connaissance 
d’autres jeunes qui partagent les mêmes 
valeurs religieuses qu’eux, ce qui n’est 
pas toujours évident aujourd’hui 
à l’école, avec toutes les cultures  
qui coexistent ». 

Deux paroisses,
une catéchèse

Tout pour garder  
la catéchèse à l’école

Pour faire l’expérience 
de l’amour de dieu
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Les Brebis et les Agnelets de Jésus permettent 
aux enfants d’aller plus loin dans leur relation 
avec Dieu et Jésus.

 Commencé il y a 30 ans au Québec par les 
sœurs de Saint-François-d’Assise, le mouvement des 
Agnelets et des Brebis de Jésus a rejoint le diocèse 
de Saint-Boniface il y a environ dix ans. C’est le seul 
au Manitoba aujourd’hui.
 « Les Brebis et les Agnelets de Jésus, 
c’est un mouvement d’évangélisation, explique 
une animatrice, ou ‘‘bergère’’, Lise Malo. C’est 
vivre l’expérience de l’amour du bon Berger pour 
ses brebis. C’est une première évangélisation 
qui prépare les enfants à la catéchèse et aux 
sacrements.  On fait beaucoup de jeux de rôles, 
de mises en scène pour mieux comprendre ce que 
ça veut dire. Autant que possible, tous les sens  
sont engagés ».
 Une autre bergère, Lise LaRochelle, précise 
que « ce sont des activités guidées par un berger ou 
une bergère autour d’un passage de la Bible. L’idée, 
c’est de faire vivre la Parole de Dieu aux enfants 
pour qu’ils soient plus proches de Lui ».
 « J’aime les Agnelets et les Brebis de Jésus 
parce que j’apprends qu’on est les brebis et que Jésus 

nous cherche, confie Jasmine Malo, huit ans. Grâce 
à ça, je connais mieux Jésus ». 
 Les Agnelets regroupent les petits de trois 
à cinq ans environ et les Brebis, les six à 12 ans. Il 
existe aussi les Pastoureaux de 12 à 16 ans « mais il 
y a un manque d’animateurs pour avoir un groupe 
ici », explique Lise Malo.
 D’ailleurs, les Agnelets existent depuis 
seulement cinq ans, pour les mêmes raisons. « 
Nous avions un groupe de Brebis de Jésus, mais les 
parents de ces Brebis amenaient leurs tout-petits 
avec eux, se souvient Lise LaRochelle. C’est grâce à 
l’encouragement de Mgr LeGatt, qui voulait mettre 
l’emphase sur la catéchèse de ‘‘La petite enfance’’, et 
à une nouvelle équipe de bergers et bergères que le 
premier groupe des Agnelets a vu le jour. »
 Par ailleurs, ces deux bergères tiennent 
à rappeler que les Brebis et Agnelets de Jésus ne 
remplacent pas le catéchisme. « Selon la Politique 
catéchétique diocésaine, les enfants doivent suivre  
les parcours continus de catéchèse pour recevoir 
leurs sacrements, termine Lise Malo. Les Brebis 
et les Agnelets, c’est une expérience en plus pour 
vraiment avoir Jésus dans le cœur, pour construire 
et approfondir sa relation avec Lui. »

Si les élèves de Noël-Ritchot qui 
le souhaitent peuvent bénéficier 
en 2015-2016 d’un enseignement 

de catéchèse, c’est entre autre grâce au 
leadership de quatre parents engagés.
 Depuis 40 ans que l’École 
Noël-Ritchot existe, elle a toujours 
offert de la catéchèse à ses élèves. 
Cette offre a failli prendre fin en 2014, 
mais la membre du conseil paroissial 
pastoral de la paroisse Saint-Norbert et 
ancienne mère d’élève à l’École Noël-
Ritchot, Jeannette Aubin, aidée de trois 
parents inquiets, ne l’entendait pas de 
cette façon.
 « Au printemps 2014, comme 
chaque année, les parents de l’école 
ont présenté une pétition à la Division 
scolaire franco-manitobaine pour 
demander que la catéchèse soit offerte 
à l’école, rappelle Jeannette. Elle a bien 
été approuvée, mais ensuite, à cause 
d’un manque de bénévoles, tout s’est 
débobiné. On a su en novembre qu’il 
n’y aurait finalement pas de catéchèse  
à Noël-Ritchot.
 « C’est là que trois parents 
sont venus me voir, poursuit-elle. Ils 
étaient inquiets car il n’y a pas non plus 
d’enseignement de la catéchèse dans 
notre paroisse».
 Après s’être assuré par 
l’entremise d’une pétition au printemps 
2015 que les parents souhaitaient en 
majorité le retour de la catéchèse à 

l’école, le groupe de quatre les a aussi 
sondés afin de voir s’ils seraient prêts 
à l’enseigner ou encore à payer une 
cotisation pour faire venir quelqu’un. 
La réponse était favorable pour 
une cotisation, mais le nombre de 
catéchètes bénévoles était insuffisant.
 « On s’est tourné vers le 
personnel de l’école, poursuit-elle. 
J’étais très surprise, on a eu assez 
d’intérêt pour couvrir presque tous les 
niveaux, de la maternelle à la 8e année! 
On a juste dû compléter avec une 
personne bénévole de la communauté».
 Pour susciter l’intérêt parmi 
le personnel, le groupe de quatre avait 
toutefois promis beaucoup d’appui 
aux enseignants, notamment une 
formation et du matériel pédagogique. 
Ces achats sont financés par les 
cotisations des parents, ainsi que par 
la Paroisse Saint-Norbert. Environ 
60% des élèves de l’école sont inscrits  
à la catéchèse.  
 « C’est une année pilote. On 
espère qu’ensemble, avec l’aide des 
catéchètes, des parents et de la paroisse, 
on verra l’enseignement de la catéchèse 
s’épanouir, explique Jeannette Aubin. 
On réadaptera si c’est nécessaire». 
Par ailleurs, « on a aussi demandé à des 
paroissiens d’êtres parrains/marraines 
de chaque classe, termine-t-elle. Ils 
leur apportent un appui spirituel ».

Denis Beaudette    Renald JohnsonKevin GallaysMonique Catellier
« L’un des fruits des catéchèses pour les 
parents qui demandent un sacrement 
pour leur enfant, c’est la croissance 
spirituelle personnelle. La plupart des 
parents sont emballés, éveillés, ils se 
découvrent une soif d’en savoir plus. 
Souvent, ils ne veulent plus arrêter 
à la fin des sessions! Ça les remet 
sur la piste religieuse. On les revoit 
parfois à l’église, ils se réengagent 
dans la paroisse. Ils deviennent 
aussi de bons mentors pour leurs 
enfants, des modèles engagés, et ça les  
rapproche d’eux. »

« Les catéchèses apportent aux parents 
la paix et la joie de revivre eux-mêmes 
une relation plus personnelle et plus 
intime avec Jésus et le Père, et de revivre, 
s’ils le souhaitent, leur sacrement de 
réconciliation en même temps que 
leur enfant. Un parent m’a dit une fois 
que ça faisait du bien de se rencontrer 
pour parler de Dieu, de s’éloigner du 
brouhaha de la vie pour partager sur la 
Parole de Dieu et les sacrements. C’est 
un approfondissement de la foi. On en 
a toujours besoin ».

« Vers la fin des six sessions, un très beau 
dialogue s’est installé entre les parents, 
d’autant plus qu’on a une population très 
variée, avec des perceptions et des vécus 
différents. On partage des témoignages 
très riches de comment notre foi se 
manifeste dans nos vies de tous les jours, 
mais aussi au cœur de nos difficultés et 
de nos doutes. La foi est une progression, 
un cheminement. Ces sessions aident 
vraiment les parents à comprendre 
le sens profond de l’enseignement de 
l’Église, que c’est quelque chose à toujours 
continuer de découvrir dans nos vies. 
Après ça, les parents s’accompagnent 
les uns les autres alors qu’ils ne se 
connaissaient pas avant la catéchèse.  
Ça crée des liens ».

« Certains parents qui avaient arrêté 
de pratiquer reviennent eux-mêmes 
aux sacrements et à l’église grâce à ces 
sessions. Ils recommencent à participer 
aux activités et évènements paroissiaux. 
Ça les réengage dans leur foi catholique 
et ils sont prêts à en apprendre plus à ce 
sujet. Ils deviennent aussi plus ouverts 
à l’Église. La plupart des parents sont 
mécontents au départ qu’on les oblige à 
suivre ces sessions, mais finalement, ils 
nous remercient de les y avoir invités et 
de les avoir mis au défi de prendre du 
temps pour leur enfant, d’être présents 
auprès d’eux dans la foi ».

Paroisse Sts-Martyrs-Canadiens Paroisse précieux-sangParoisse cathédraleParoisse St-Malo

une catéchèse pour les parents 
 qui porte fruit

Depuis le 14 novembre 2012, une 
nouvelle Politique catéchétique adoptée 
par l’Assemblée des prêtres diocésains 
stipule que « les parents d’enfants d’âge 
scolaire qui se préparent à un sacrement 
doivent également recevoir une catéchèse 

pour adultes portant sur les éléments 
essentiels de la foi catholique et sur le 
sacrement auquel l’enfant se prépare ».  
Les catéchètes de ces parents constatent-
ils les fruits de ces sessions pendant le 
parcours comme tel?

Synodes sur  
la famille: 
le saviez-vous?

Tôt dans son pontificat, le Pape François avait 
appelé deux Synodes sur la famille : le premier 
qui devait avoir lieu en automne 2014 et le 

deuxième en automne 2015.  Le but de ces Synodes 
auxquels ont assisté des évêques des quatre coins 
du monde, était de mener une réflexion et une 
discussion en tant qu’Église sur les réalités et les défis 
que vivent les familles aujourd’hui. Attention, le but 
n’était pas ici de repenser la doctrine de l’Église mais 
plutôt de revoir notre approche pastorale afin de 
mieux accueillir et accompagner les familles.
 À la clôture du deuxième et dernier Synode 
en octobre dernier, les pères synodaux ont remis un 
document sommaire de leurs discussions au Pape 
François et lui ont demandé un document officiel sur 
la thématique.  Ainsi, une exhortation apostolique 
sur la famille par le Pape est attendue cette année, 
et selon certaines sources, ce document pourrait 
voir le jour bientôt… peut-être même au printemps 

2016!  Parmi les thématiques qui devraient être 
abordées par le pontife dans ce document, et qui 
sont grandement attendues : l’approche pastorale à 
privilégier vis-à-vis des personnes homosexuelles 
et des couples divorcés-remariés (sans déclaration 
de nullité).  Cela dit, on peut s’attendre à ce que 
l’exhortation apostolique ne s’attarde pas seulement 
sur ces sujets sensibles mais explore une variété de 
sujets : du soutien pour les couples nouvellement 
mariés à l’éducation des enfants dans la foi.
 Il est à noter que les Synodes sur la famille 
visaient à faire des recommandations au pontife, 
mais que leurs documents finaux n’ont pas de 
poids officiel dans l’Église.  C’est plutôt au Pape 
François que revient le dernier mot sur les questions 
délibérées, et c’est son exhortation apostolique qui 
marquera définitivement l’histoire de l’Église en ce 
qui concerne la famille.

Par: Sophie Freynet-Agossa

Q: « De nos jours, il semble que les enfants 
sont confirmés à tout âge – ceci porte à 
confusion! Aussi, je pensais qu’une fois 

qu’un mon enfant est ‘confirmé’, il ‘a fini’ et donc il n’est 
plus nécessaire de suivre des parcours de catéchèse! 
Qu’est-ce qui se passe? »

R: En effet, il y a deux choses à considérer. 
L’Évêque local décide de l’âge de la 
Confirmation, à partir de l’âge de 

discernement dans le rite latin (Catholique romain), 
selon le Droit Canon de l’Église, article 891. La 
Confirmation complète une formation fondamentale, 
ou se donne en vue d’une telle formation. C’est 
une Initiation dans la Vie avec Jésus à travers les 
Sacrements. Donc, il s’agit de la fin d’une étape de 
formation dans l’Esprit en vue d’un perfectionnement 

Au nom du 
Père
Par: L’abbé Dominic LaFleur

continuel dans la plus grande aventure de la vie! Sans 
cette conscience de notre responsabilité et de notre 
engagement, nous voyons les Sacrements de l’Église 
avec la mentalité des consommateurs modernes, tel 
un club ou une clique sacramentelle où maintenant 
j’ai accès à tous les services selon mes caprices.  
 Après la descente de l’Esprit Saint lors de la 
Pentecôte, est-ce que les apôtres se sont dits: C’est 
fait! On peut retourner chez nous et faire comme 
avant de rencontrer Jésus! Évidemment que non, car 
leur mission ne faisait que commencer une nouvelle 
étape-la Proclamation de la Bonne Nouvelle plus 
que jamais! Un confirmé est considéré un soldat du 
Christ, un Chevalier de la Vérité. Tout Chevalier a été 
un écuyer d’abord et a subi une formation militaire 
pour la guerre spirituelle, pour le bon combat, 
nous dit Saint Paul. (1 Timothée 6,12) Ainsi, mon 
entraînement comme athlète du Christ est en vue 
d’une œuvre, d’une mission plus tard. Sommes-nous 
des époux parfaits le jour de nos noces? Suis-je un 
Prêtre saint et parfait dès le jour de mon ordination? 
Je peux prendre ma retraite? Suis-je un expert après 
mes premiers cours de musique, d’art, de théâtre, 
de sport et mon chef d’œuvre est accompli? Au 
contraire, je peux faire des exercices spirituels pour 

grandir jusqu’à la maturité avec les outils, les dons, 
les grâces, les vitamines de l’Esprit. Saint Paul nous 
dit de terminer la course selon les règlements afin 
de gagner la couronne de gloire immortelle. Il dit 
pratiquer la boxe et ne pas manquer ses coups! (1 
Corinthiens 9,24) Nous ne sommes pas là pour 
sauver les apparences, pour obtenir un Oscar de la 
meilleure performance comme Chrétien, mais pour 
sauvegarder la Foi. 
 Montrez-moi les fruits de votre 
Confirmation! nous dirait Jean le Baptiste. Nous 
sommes appelés à cultiver les semences de 
l’Esprit Saint. Lorsque les racines de notre foi sont 
profondes, l’arbre de notre Confirmation mûrit, ses 
branches s’étendent vers le ciel et vers le prochain 
en toute saison en portant des fruits en abondance. 
Ces fruits de l’Esprit sont tangibles (Galates 5,22 et 
23) et s’expriment par des actions envers ceux qui 
souffrent, ceux qui ont besoin de miséricorde. Oui, 
ensemble nous soupirons et nous espérons ce Jour 
où nous pourrons chanter avec Jésus : «Père, tout est 
accompli! Je t’ai glorifié sur la terre en accomplissant 
l’œuvre que tu m’avais donnée à faire.» (Jean 17,4) 
Amen. 

Lise Larochelle,  
Jasmine Malo  
et Lise Malo

Équipe diocésaine de 
liturgie
«L’Église évangélise et s’évangélise elle-même 
par la beauté de la liturgie, laquelle est aussi 
célébration de l’activité évangélisatrice et source 
d’une impulsion renouvelée à se donner.»
-La Joie de L’Évangile: 
Exhortation apostolique du Saint-Père François.

«Faire partie de l’équipe de liturgie diocésaine pour 
nous est une expérience enrichissante qui nous permet 
non seulement d’approfondir notre foi, mais de 
développer une meilleure compréhension de ce qu’est la 
liturgie tout en œuvrant auprès des gens qui partagent 
la soif de la Joie de l’Évangile.»

Une expérience vécue dans ce sens-là a permis 
à 35 personnes de notre milieu de cheminer 
dans leur foi et d’être plus sensible à toutes 

les dimensions de la liturgie qui doit toujours être 
belle et stimulante. 
  

 Suite à deux forums diocésains de 
consultation, l’équipe de liturgie a le goût de partager 
son enthousiasme et ses découvertes en offrant des 
sessions sous la forme de trois présentations, genre 
retraite spirituelle. Elle abordera la théologie et 
la spiritualité, le sens des rites sacrés de la liturgie, 
autant dans la situation d’une célébration de la messe 
que dans le contexte d’une célébration sans prêtre.   
L’équipe diocésaine formée de Georges Druwé, 
Ginette Roy, Suzelle Grenier, Gisèle Maynard et 
Jeannine Vermette, contemple d’autres sessions de 
formation à l’avenir. Elle compte sur la participation 

de nos chrétiens et chrétiennes francophones dans 
leur désir de célébrer leur foi dans des liturgies 
vivantes, significatives et porteuses d’espérance, dans 
La joie de l’Évangile.
 Une première série de sessions sur les bases 
en liturgie a lieu au Centre de la Pastorale, salle 
Kateri, le 5 mars et à la Cathédrale les 12 et 19 mars, 
de 13h à 16h. Bienvenue à tous les diocésains.  Nous 
sommes ouverts à des invitations d’offrir ces sessions 
dans votre milieu. Pour plus d’informations, veuillez 
voir le site web diocésain.

Votre équipe diocésaine de liturgie

Par: Sophie Freynet-Agossa

Jacqueline Beaudette  
et Jeanne Grégoire Rachel Foidart



La catéchèse des enfants et des jeunes 
a toujours occupé une grande place 
dans la pastorale de l’Église. Aider les 

jeunes à connaître la personne de Jésus et 
ainsi connaître l’amour du Père, quelle grande 
et belle responsabilité! C’est la responsabilité 
de bien des gens : les parents d’abord, puis la 
communauté chrétienne, avec son pasteur et 
ses catéchètes, et enfin l’Église toute entière.
 Il y avait un temps où la société aussi 
jouait un rôle très important en fournissant 
des valeurs communes et des bornes admises 
par tous. Ce n’est plus le cas. De fait, en bien 
des domaines, les valeurs et les comportements 
promus par la société vont à l’encontre des 
valeurs et des enseignements chrétiens.
 Dans cette situation de pluralité (un 
bien) et de relativisme (un mal), il incombe 
alors aux parents et à la paroisse de rehausser 
leur apport à cette belle tâche de transmettre 
aux enfants et aux jeunes la lumière de la vérité 
et le feu de l’amour que nous apporte le Christ.
 Je crois fermement que la tâche la plus 
importante qui appartient à la paroisse est 
d’aider les parents à grandir dans leur propre 
foi d’adulte. Ceci peut se faire par des sessions 
de discussion et de partage avec les parents 
lors de la préparation aux sacrements de leur 
enfant. Pour aider les parents à cheminer avec 
leurs enfants à la maison, et ce, dès la jeune 
enfance, on peut leur fournir des ressources 
appropriées telles des livres d’histoire sainte 
illustrés, des prières simples et même des 
jeux qui enseignent la foi. Puis il y a aussi la 
littérature, les DVD et les suggestions de sites 
web, tout pour qu’ils puissent eux-mêmes 
aller trouver des renseignements à propos 
des questions de foi, d’Église et de vie qui 
les rejoignent. Le pasteur travaillant avec le 
Conseil paroissial de la pastorale doit toujours 
chercher à former et à supporter les jeunes 
parents dans leur propre croissance. De cette 
façon, la catéchèse que recevront les jeunes 
qui observent constamment leurs parents sera 
alors une catéchèse enracinée dans la vie et 
non seulement dans les programmes ou les 
notions.

+ Albert LeGatt
Archevêque de Saint-Boniface

Chers amis,  
chères amies,

Ressources gratuites

Évènements à venir...

Le Centre de ressources permet aux paroissiens d’emprunter gratuitement une 
grande variété de CD, DVD, des livres à caractère religieux et des appuis pour la 
pastorale en paroisse. Il est situé au 622, avenue Taché et est ouvert du lundi au 
vendredi, de 8 h 30 à 12 h et de 13 h à 16 h.  Pour vous inscrire, visitez le site web : 
www.archsaintboniface.ca/resources/fr/ ou appelez Agata: 204-594-0271. 

**balayez ce code à l’aide de votre téléphone 
intelligent pour plus d’informations!

Prions!

Abonnement Coordonnées Trouver une 
 Paroisse

Avez-vous une intention de prière particulière?   
Confiez-nous vos demandes!  Elles seront acheminées 
à la communauté de la Résidence Despins à  
Saint-Boniface, qui prieront pour vous sur une base 
hebdomadaire.   
Vos intentions de prière demeureront anonymes.

Envoyez-nous vos intentions, par courriel : 
 infojournal@archsaintboniface.ca; ou 

Par la poste : INTENTIONS DE PRIÈRE,  
InfoJournal, Archidiocèse de Saint-Boniface,  
622, avenue Taché, Winnipeg MB   R2H 2B4 Aimeriez-vous être au courant des 

nouvelles paroissiales et diocésaines? 
Abonnez-vous gratuitement au 
bulletin Nouvelles hebdomadaires, 
qui est publié chaque mardi et 
envoyé aux abonnés par courriel.  
Pour s’abonner : 
communications@archsaintboniface.ca. 

Archidiocèse de St-Boniface
622, avenue Taché 
Winnipeg MB   R2H 2B4
infojournal@archsaintboniface.ca
(204)-237-9851
www.archsaintboniface.ca

** Trouvez une 
Paroisse/Messe/

Adoration/ 
Confession

InfoJournal de l’Archidiocèse de Saint-Boniface   l www.archsaintboniface.caGraphisme: Kevin Prada

Sommet de la Nouvelle évangélisation : Inspirer les catholiques, diffusion en continu à en direct d’Ottawa le vendredi 15 avril et le samedi 16 avril 2016 
Ce sommet, en anglais avec interprétation simultanée, sera diffusé vers 20 endroits différents en Amérique du Nord, y inclut à Winnipeg (Archidiocèse de Saint-Boniface) à : Paroisse Précieux-Sang, 200, rue Kenny, Winnipeg, le vendredi 15 avril et le samedi 16 avril 2016.   
Pour voir les détails au complet :  www.archsaintboniface.ca

Le but du Jubilé extraordinaire 

de la miséricorde est de vivre un 

moment extraordinaire de grâce et de 

renouveau spirituel. Ce jubilé est un 

appel à la conversion, une invitation à 

montrer et à vivre la miséricorde.

En posant certain gestes, entre le 8 

décembre 2015 et le 20 novembre 

2016, les baptisés peuvent obtenir une 

indulgence plénière, c’est-à-dire la 

rémission complète devant Dieu de la 

peine temporelle due pour les péchés 

dont la faute est déjà effacée. 

Lire davantage : http://www.

archsaintboniface.ca/main.php?p=635

La semaine nationle pour la vie et la famille La Semaine nationale pour la vie et la famille aura lieu cette année du 8 au 15 mai 2016.  Plusieurs activités sont au programme partout dans la province!  
Pour tous les détails, contactez votre paroisse ou visitez www.archsaintboniface.ca.

**balayez ce code  
à l’aide de votre  

téléphone intelligent  
pour plus d’informations!

Les Camps catholiques de St-Malo: des expériences de camp en français 
et en anglais offrent aux jeunes entre 5 et 17 ans des exercices de 
canoë, de tir à l’arc, de velo de montagne, de sports, de musique, d’art 
dramatique, de petits groupes de liaison, de solides modèles catholiques 
de comportement, des enseignements sur la foi, des temps de prière, et 
que sais-je encore!

«Je suis très reconnaissant envers l’ÉCÉ qui offre ces incroyables camps d’été à mes 
enfants! Ils aiment les campeurs ET les conseillers qui inspirent les jeunes par leurs 

témoignages. Ils apprécient aussi beaucoup les temps de silence à la chapelle; chaque 
année, ils y versent des larmes de joie! Dieu soit loué!»

- Un parent de campeur.
 

«Chaque fois que je prends part à un camp à Saint-Malo, j’ai de la peine à partir, 
tellement je m’amuse. J’apprends beaucoup, et le camp fini, je me sens toujours très 
bien.  À chaque camp,  TOUJOURS  il me vient à la tête que je pourrais, et qu’un 

jour, je deviendrai une sainte, si seulement je fais des efforts... Nous avons déménagé 
ici il y a quelques mois... et Saint-Malo, c’est chez nous.»

-Une jeune campeuse de 13 ans.

N’y manquez pas! Inscrivez-vous aujourd’hui!  
www.stmlaocamps.net  

Toutes les dates des camps sont disponibles en ligne. 
Des aides financières sont disponibles!

Contactez-nous aujourd’hui!: 204.347.5396 
ou par courriel: camps@catholicway.net.

Camps  
d’été catholiques!

J ubilé de la Miséricorde


